
HOMELIE DU VINGT SEPTIEME DIMANCHE 
DU TEMPS ORDINAIRE 

 
Année liturgique « A » 

 
« La terre, un bien commun, la maison commune 

confiée à la gestion des hommes par DIEU » 
 

Is. 5, 1-7.; Ph. 4, 6-9 ; Mt. 21, 33-43 
 
PREAMBULE 
 
Bien-aimés, peuple de DIEU, bonjour et bon dimanche à tous.  
Dimanche dernier, la parole de DIEU nous enseignait sur ce que DIEU attend de nous. Il veut que nous 
joignions l’acte à la parole. Aujourd’hui et plus que jamais, le Seigneur attire notre attention sur la 
gestion de la terre. De la première lecture tirée du livre du prophète Isaïe à l’Evangile de JESUS CHRIST 
tiré des écrits de saint Matthieu, l’enseignement porte sur la terre. La terre constitue une vigne que le 
propriétaire qui est DIEU a construit et y a placé des gestionnaires qui sont les hommes. DIEU attend des 
hommes qui sont les vignerons le produit de sa vigne. L’Evangile du jour nous présente une scène de 
vignerons homicides. Nous pouvons nous poser une question simple : Qui sont les vignerons homicides. 
 
I-UN CHANT DE MEDISANCE DU PROPHETE ISAIE 
 
La première lecture est un chant sur la vigne d’Israël. Cette chanson sur la vigne rappelle les chants de 
nos troubadours au Moyen Age (personne tentant de séduire par les paroles charmantes, la simplicité et 
la beauté, mais sans avoir les pieds sur terre). 
L’auditoire devrait apprécier les soins du propriétaire pour sa vigne et applaudir à sa décision de la 
laisser en friche à la vue du piètre résultat obtenu par les vignerons. En révélant le sens profond de la 
chanson nous tirons cette leçon : Cette vigne est celle du Seigneur et les vignerons sont les hommes de 
Juda ; le plan qu’il chérissait ; il en attendait le droit, la justice, la paix et voici l’iniquité, l’injustice et les 
querelles. Le mensonge des juges, la trahison des gouvernants, l’exploitation du petit paysan par les 
gros propriétaires fonciers. Partout ce ne sont que cris de détresse des opprimés de son peuple. Et le 
Seigneur annonce par la bouche de son prophète la dévastation de sa vigne. 
 
II-LES VIGNERONS HOMICIDES : PARABOLE DE JESUS CHRIST 
 
JESUS dans l’Evangile retrace le chant du prophète Isaïe sur forme de parabole. En faisant une lecture 
méditée, nous n’allons pas hésiter longtemps pour reconnaitre les différents personnages de la parabole 
: Nous reconnaissons DIEU comme propriétaire du domaine, la vigne comme son peuple (Israël) et les 
serviteurs maltraités par les vignerons comme la longue lignée des prophètes envoyée par DIEU à son 
peuple. Enfin les vignerons homicides comme les Juifs, les chefs des grands prêtres, les responsables à 
qui DIEU avait confié son peuple, les rois, les princes et les pharisiens. Ces vignerons homicides sont 
ceux qui ont tué et rejeté le fils de DIEU, estimant JESUS impropre à être le messie attendu. Ils 
continuent encore à attendre leur messie. Le Royaume de DIEU leur sera enlevé et un autre peuple 
prendra la relève d’Israël. Ce nouveau peuple aujourd’hui, c’est l’Eglise universelle à travers le monde 
entier.  
 
 
 



III-L’EGLISE : NOUVEAU PEUPLE DE DIEU 
 
JESUS finit sa parabole en ces termes : « Le Royaume de DIEU vous sera enlevé pour être donné à un 
peuple qui fera produire son fruit » (Mt. 21, 43). 
Puisque les Juifs, les pharisiens ont été de mauvais vignerons, DIEU leur enlèvera sa vigne pour la confier 
à des nouveaux vignerons : l’Eglise. Il demande aux chrétiens aujourd’hui de présenter au monde le vrai 
visage de sa vigne sans accaparer l’Evangile à leur profit. DIEU a fait confiance à sa créature qui est 
l’homme. Il a compté sur lui pour bâtir ce monde beau, riche et le rendre habitable. Au milieu du 
monde, il bâtit un deuxième qui est l’Eglise, Royaume des justes et de ceux qui aspirent à la sainteté. 
L’Evangile d’aujourd’hui nous éduque au sens de la responsabilité de tout chrétien membre de ce 
nouveau peuple à qui DIEU a confié la nouvelle vigne. Tout chrétien est appelé à être un missionnaire et 
un témoin du CHRIST dans la vigne du Seigneur. Et l’Eglise nouvelle constitue une communauté des 
disciples du CHRIST, n’a d’autre mission que celle d’évangéliser le monde en témoignant du CHRIST. 
L’identité de l’Eglise est d’évangéliser dit le pape François. Ainsi à la fin des temps, chaque membre de la 
famille chrétienne doit rendre compte de sa gestion au propriétaire de la vigne qui est DIEU. 
Au terme de notre méditation, posons-nous une question : Savons-nous, par notre mentalité et notre 
attitude ouvrir l’Eglise aux autres ? N’avons-nous pas tendance à nous considérer comme des 
propriétaires des biens communs mis à notre disponibilité par DIEU ? 
 
Nous sommes la vigne du Seigneur, nous sommes l’Eglise nouvelle de DIEU et nous restons libres de ne 
porter aucun fruit. Mais DIEU se réserve le dernier mot et, dès maintenant, ceux qui font le bien 
trouvent leur récompense dans la paix du cœur. 
 
Amen! 

Père Jean-Pascal NGALEU 
 


